	* Forêts endémiques à Juniperus spp.
	9560

	

	Habitat d’intérêt communautaire prioritaire

	

	Typologie
	Code
	Libellé 

	EUR25 (habitat générique)
	9560
	* Forêts endémiques à Juniperus spp.

	Cahiers d’habitats 

(habitat élémentaire)
	9560-2
	* Peuplements alpins de Genévrier thurifère du supraméditerranéen inférieur

	
	9560-3
	* Peuplements alpins de Genévrier thurifère du supraméditerranéen moyen et supérieur

	
	9560-4
	* Peuplements de Genévrier thurifère des Alpes internes

	
	9560-5
	* Peuplements de Genévrier thurifère alpins du montagnard sous influences méditerranéennes

	CORINE biotope
	42.A2
	Forêts de Juniperus thurifera

	
	42.A28
	Bois sud-alpiens de Genévriers thurifères

	

	DIAGNOSTIC SYNTHÉTIQUE

	Résumé de la fiche en quelques lignes, mettant en avant les points importants à retenir.
	Illustration Photo ou dessin illustrant l’habitat.



	

	DESCRIPTION DE L’HABITAT

	Description et caractéristiques générales

Boisements dominés par Juniperus thurifera.
On distingue des stations primaires :

· sur les barres rocheuses, les corniches… ;

· avec une flore pauvre en espèces, de fentes de rochers et de dalles ;

· sur les pentes fortes, chaudes, rocailleuses, sur des pelouses écorchées et des végétations de rochers et de dalles ;

· avec des arbres souvent de petite taille mais âgés ; ces stations correspondent à des complexes d’habitats.
Et des stations secondaires :

· sur d’anciens parcours pastoraux et donc sur des pelouses xérophiles ou des landes basses avec des individus plus ou moins âgés ;

· sur d’anciennes terrasses cultivées avec des populations jeunes piquetant des pelouses mésoxérophiles à xéroclines.
Les matorrales arborescents de Juniperus thurifera (UE : 5210) sont en général associés sur le terrain, mais ne doivent pas être incluses dans ce type d’habitat.


	Répartition géographique

Au niveau de son aire générale on notera que le Genévrier thurifère est présent uniquement autour de la Méditerranée occidentale : Moyen et Haut Atlas marocains, massif des Aurès en Algérie, Espagne, France continentale et Corse ; et en quelques points en Italie, à proximité du col de Tende.
En PACA, l’habitat est présent dans les Hautes-Alpes (présent dans la plupart des secteurs du département sauf les plus alpins, mais en particulier dans le gapençais et la haute vallée de la Durance), dans les Alpes de Haute Provence (Ubaye, haute vallée du Verdon notamment), et les Alpes Maritimes (haute vallée de la Tinée et vallée de la Roya).



	Caractéristiques stationnelles et variabilité sur le site

Altitude, pente, exposition, situation topographique, substrat, sol, humidité, recouvrement du sol … à préciser pour chaque faciès si forte variabilité intra-site.



	Physionomie et structure sur le site

Physionomie, espèce(s) dominante(s), éventuellement milieux associés.



	Espèces « indicatrices » de l’habitat

	Peuplements alpins de Genévrier thurifère du supraméditerranéen inférieur :

	Genévrier thurifère

Genévrier de Phénicie

Genévrier oxycèdre

Genévrier commun (« hémisphérique »)
Pistachier térébinthe

Nerprun alaterne

Chêne pubescent

Sumac fustet

Filaria à feuilles intermédiaires

Buis

Cytise à feuilles sessiles

Bois de Sainte Lucie

Amelanchier

Lavance officinale

Téléphium d’Imperato

Asphodèle à gros fruits

Thym commun

Aphyllanthe de Montpellier

Genêt cendré

Laîche de Haller

Sarriette

Coronille minime

Koélérie du Valais

Immortelle

Echinops ritro

Céphalaire à fleurs blanches

Stipe penné

Leuzée

Joubarbe des calcaires

Astragale de Montpellier

Centaurée blanchâtre

	Juniperus thurifera

Juniperus phoenicea

Juniperus oxycedrus

Juniperus communis (Forme “ hemisphaerica”)
Pistacia terebinthus

Rhamnus alaternus

Quercus pubescens

Cotinus coggygria

Phillyrea media

Buxus sempervirens

Cytisophyllum sessilifolium

Prunus mahaleb

Amelanchier ovalis

Lavandula angustifolia
Telephium imperati

Asphodelus macrocarpus
Thymus vulgaris

Aphyllanthes monspeliensis

Genista cinerea

Carex halleriana

Satureia montana

Coronilla minima

Koeleria vallesiana

Helichrysum stoechas

Echinops ritro

Cephalaria leucantha

Stipa pennata

Leuzea conifera

Sempervivum calcareum

Astragalus monspessulanus

Centaurea leucophea


	Peuplements alpins de Genévrier thurifère du supraméditerranéen moyen et supérieur :

	Genévrier thurifère

Amelanchier

Érable de Montpellier

Genévrier commun (« hémisphérique »)

Lavande officinale

Épine vinette

Anthyllide des montagnes

Arabette hirsute

Avoine faux brome

Fétuque

Hélianthème des Apennins

Hélianthème d’Italie

Koélérie du Valais

Mélique ciliée

Orpin de Nice

Joubarbe des calcaires

Seseli provençale
Germandrée jaune

Germandrée petit chêne

Trinie glauque

Sumac fustet

Nerprun des rochers

Bois de Sainte Lucie

Aethionéma des rochers

Asplénium des fontaines

Laîche humble

Laser de Provence

Liondent

Saponaire en cime

Germandrée des montagnes

Pigamon nain

Armoise blanche

Sarriette

Ceterach

Globulaire à feuilles cordées

Orpin blanc

Silène d’Italie

Stipe penné

Laîche de Haller

Staeheline

Argyrolobe

Œillet sylvestre
Bugrane naine
Téléphium d’Imperato

Genêt cendré

Asphodèle à gros fruits

	Juniperus thurifera

Amelanchier

Acer monspessulanus
Juniperus communis (Forme “ hemisphaerica”)

Lavandula angustifolia
Berberis vulgaris

Anthyllis montana

Arabis hirsuta

Avenula bromoides

Festuca marginata subsp. gallica

Helianthemum apenninum

Helianthemum oelandicum subsp.  italicum

Koeleria vallesiana

Melica ciliata

Sedum nicaense

Sempervivum calcareum

Seseli galloprovinciale
Teucrium aureum

Teucrium chamaedrys

Trinia glauca

Cotinus coggygria

Rhamnus saxatilis

Prunus mahaleb

Aethionema saxatilis

Asplenium fontanum

Carex humilis

Laserpitium gallicum

Leontodon hirtus

Saponaria ocymoides

Teucrium montanum

Thalictrum minus

Artemisia alba

Satureia montana

Asplenium ceterach

Globularia cordifolia

Sedum album

Silene italica

Stipa eriocaulis
Carex halleriana

Stachelina dubia

Argyrolobium zanonii

Dianthus sylvestris 
Ononis pusilla

Telephium imperati

Genista cinerea

Asphodelus macrocarpus


	Peuplements de Genévrier thurifère des Alpes internes :

	Genévrier thurifère

Lavande officinale

Amelanchier

Globulaire à feuilles cordées

Globulaire allongée

Potentille à tige

Orpin de Nice

Pin sylvestre

Pin noir d’Autriche

Épine vinette

Genévrier commun

Armoise blanche

Hyssope officinale

Aristoloche pistolochia

Aspérule aristée

Astragale vésiculeux

Centaurée blanchâtre
Coronille minime

Oursin bleu
Fétuque marginée

Hélianthème des Apennins

Hélianthème d’Italie

Koélérie du Valais

Laser de Provence

Sainfoin des rochers

Bugrane naine
Tunique saxifrage

Silène otités

Stipe penné

Germandrée des montagnes

Germandrée petit chêne

Dompte venin


	Juniperus thurifera

Lavandula angustifolia

Amelanchier ovalis

Globularia cordifolia

Globularia punctata

Potentilla caulescens

Sedum nicaense

Pinus sylvestris

Pinus nigra

Berberis vulgaris

Juniperus communis

Artemisia alba

Hyssopus officinalis

Aristolochia pistolochia

Asperula aristata

Astragalus vesicarius

Centaurea leucophaea

Coronilla minima

Echinops ritro

Festuca marginata subsp. gallica

Helianthemum apenninum

Helianthemum italicum

Koeleria vallesiana

Laserpitium gallicum

Onobrychis saxatilis

Ononis pusilla

Petrorhagia saxifraga

Silene otites

Stipa eriocaulis
Teucrium montanum

Teucrium chamaedrys

Vincetoxicum hirundinaria



	Peuplements de Genévrier thurifère alpins du montagnard sous influences méditerranéennes :

	Genévrier thurifère

Amelanchier

Églantier très épineux

Cytise à feuilles sessiles

Genévrier commun (« hémisphérique »)
Nerprun des rochers

Anthyllis des montagnes

Joubarbe des calcaires

Daphné des Alpes

Astragale toujours verte

Églantier des montagnes

Nerprun des Alpes

Épipactis à fleurs pourpres

Alisier blanc

Koélérie du Valais

Lavande officinale

Thym commun

Genêt cendré

Carline à feuilles d’Acanthe

Lin à feuilles de Salsola

Fumana prostré

Pigamon fétide

Genêt pileux

Orpin vert-jaunâtre

Astragale de Montpellier

Avoine toujours verte

Ononis du mont Cenis

Aster des Alpes

Brome dressé

Silène penchée


	Juniperus thurifera

Amelanchier ovalis
Rosa pimpinellifollia

Cytisophyllums sessilifolium
Juniperus communis (Forme “ hemisphaerica”)
Rhamnus saxatilis

Anthyllis montana

Sempervivum calcareum

Daphne alpina 
Astragalus sempervirens
Rosa montana

Rhamnus alpina

Epipactis atrorubens

Sorbus aria

Koeleria vallesiana

Lavandula vera

Thymus vulgaris

Genista cinerea

Carlina acanthifolia

Linum salsoloides

Fumana procumbens

Thalictrum foetidum

Genista pilosa

Sedum ochroleucum

Astragalus monspessulanus

Helictotrichon sempervirens

Ononis cristata

Aster alpinus

Bromus erectus

Silene nutans


	
	

	Correspondances phytosociologiques simplifiées

	Fourrées à espèces caducifoliées

	Classe :


	Crataego monogynae-Prunetea spinosae

	Communautés arbustives

	· Ordre :
	Prunetalia spinosae

	Fourrés xérophiles

	· Alliance :
	Berberidion vulgaris


	Fourrés méditerranéen à espèces sempervirentes

	Classe :


	Quercetea ilicis

	Communautés arborées claires ou arbustives, héliophiles

	· Ordre :
	Pistacio lentisci-Rhamnetalia alaterni

	Fourrés calcicoles

	· Alliance :
	Rhamno lycioidis-Quercion cocciferae

	

	ETAT DE L’HABITAT SUR LE SITE

	Distribution détaillée sur le site

Localisation et surface totale sur le site (périmètres Natura 2000 + zone d’étude si différents).

Représentativité

Caractère plus ou moins prépondérant de l’habitat dans le site à la fois sur le plan de la qualité et de la quantité (surface couverte). Il s’agit donc de commenter l’importance de l’habitat dans l’argumentation Natura 2000 du site (cf. notice FSD).



	Valeur écologique et biologique

Défini à partir de la valeur intrinsèque de l’habitat (rareté, répartition, aspects fonctionnels de l’écosystème) et de la présence d’espèces à forte valeur patrimoniale (ex : boisements de pins sylvestres = habitat non patrimonial dans le cas général, mais pouvant être patrimonial si présence du papillon Isabelle de France) ou d’une forte concentration d’espèces dans cet habitat (ex : zones humides).

Dans la mesure du possible, on cherche à lister les espèces patrimoniales végétales et/ou animales présentes sur le site et pour lesquelles cet habitat est particulièrement important.



	Etat de conservation

Commenter l’état de conservation de l’habitat sur le site, en reprenant les rubriques suivantes :

 Degré de conservation de la structure, 

 Degré de conservation des fonctions, 

 Possibilités de restauration.



	Habitats associés ou en contact

Complexes rupicoles :

- végétation de fentes de rochers calcaires (UE : 8210) ou siliceux (UE : 8220) ;

- végétation de dalles rocheuses (UE : 6120) ;

- végétation d’éboulis (UE : 8130 ou UE : 8150) ;

- végétation de rocailles à Telephium imperati…

Complexes de pelouses :

- pelouses à Lavande officinale, Thym commun ;

- pelouses à Aphyllanthes monspeliensis ;

- pelouses écorchées à Anthyllis montana ;

- pelouses à Koeleria vallesiana, Satureia montana… (Ononidion striatae) ;
- pelouses à Sesleria cearulea (UE : 6170).

Complexes de fruticées :

- groupement à Genévrier de Phénicie ;

- fruticées à Prunus mahaleb ;

- buxaies (UE : 5110) ;

- landes à Lavandula angustifolia, Genista cinerea ;
- fruticées à Amélanchier, Érable de Montpellier… ;

- fruticées à Hippophae rhamnoides.
Complexes forestiers :

- yeuseraies (UE : 9340) ;

- bois de Pin noir d’Autriche ;
- chênaies pubescentes ;
- pineraies sylvestres des Alpes internes.


	Dynamique de la végétation 

Evolution régressive ou progressive, lente ou rapide. Facteurs de cette dynamique. Dynamique spontanée ou liée à la gestion.



	Facteurs favorables/défavorables

Stabilité et pérennité des peuplements sur les barres rocheuses et les pentes rocailleuses.

Progression sur les pelouses sous-pâturées, sur d’anciennes terrasses; suivi par le Chêne pubescent, du Pin noir…, avec le risque pour le Thurifère d’être peu à peu éliminé.
Menaces potentielles : 
Le développement du Chêne pubescent sur les régénérations et certains peuplements constitués.
Le pâturage anarchique non contrôlé.

Les risques éventuels d’incendies.



	Potentialités intrinsèques de production économique

Nulle pour le Genévrier sur les stations primaires et secondaires.

Sur les stations secondaires, les potentialités forestières sont très faibles. C’est surtout le pâturage qui peut avoir un intérêt sur les zones colonisées.



	

	GESTION DE L’HABITAT SUR LE SITE

	Objectifs de conservation et de gestion de l’habitat

Etats à privilégier et objectifs identifiés pour cet habitat, tels que décrits par ailleurs dans le DOCOB. 



	Recommandations générales

Les stations primaires installées sur barres rocheuses et zones rocailleuses pentues n’ont besoin apparemment d’aucune gestion.

Par contre, la conservation des stations secondaires demande plus d’attention.

On ne pourra aller contre la dynamique naturelle systématiquement, notamment sur les espaces ouverts récemment abandonnés et en cours de colonisation.

Ainsi, ce sont les peuplements anciens remarquables bien installés qui feront en priorité l’objet d’intervention, le cas échéant :

—› Diminution des risques d’incendies :

Par le maintien d’une structure arborée ouverte.

Ce nettoyage peut être associé à une valorisation du potentiel pastoral des terrains concernés afin de pérenniser cette protection

des thurifères en limitant le coût des opérations (par l’utilisation d’animaux pour maintenir le milieu ouvert).

Par la mise en place d’un réseau de panneaux explicatifs sur les risques existants.

—› Limitation de la concurrence d’autres essences sur certains secteurs :

Intervention à limiter aux secteurs les plus intéressants, les plus accessibles : débroussaillage et élimination des arbustes et Chêne pubescents concurrents.

Limiter fortement voire éradiquer la progression du Pin noir et du Pin sylvestre (notamment dans les zones sensibles).

Il ne faut pas attendre pour cela que la situation soit irréversible : couper tous les arbres est techniquement (et financièrement) irréalisable, voire constitue une erreur vis-à-vis de la protection des sols du versant.

Empêcher l’installation de nouvelles pousses par passages réguliers pour les éliminer : bien cibler ce genre d’actions sur les zones les plus intéressantes.
Pâturage éventuellement mais avec précautions car effet négatif sur la régénération du thurifère.

—› Étude et augmentation de la régénération du thurifère :

Des études sont nécessaires pour connaître les facteurs favorisant une régénération naturelle du thurifère.

Une régénération artificielle pourrait être alors envisageable par plantation de jeunes thurifères dans des boisements peu denses ou dans des secteurs ayant autrefois abrité le Genévrier thurifère.



	Mesures spécifiques de conservation ou de gestion préconisées

Liste des mesures envisagées pour cet habitat, telles que décrites par ailleurs dans le DOCOB. Indiquer si possible le chiffrage financier associé à chaque mesure ou action.

Mesures de nature contractuelle 

Mesures de nature réglementaire

Autres (aménagements, travaux de restauration ou d’entretien, acquisitions foncières)



	Indicateurs de suivi

Etude des dynamiques de populations de Juniperus thurifera, Pinus sp.…


	Principaux acteurs concernés

Propriétaires forestiers, éleveurs.
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	Carte

Le cas échéant, renvoi vers la carte caractérisant la présence actuelle de l’habitat sur le site.



	Relevés phytosociologiques

Renvoi vers le document contenant les résultats exhaustifs (description du relevé et listes d’espèces avec coefficient d’abondance dominance) des relevés phytosociologiques réalisés pour caractériser cet habitat.




